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LE MOMENT EST ARRIVE




    « Rien de mal ne peut arriver à un pays si les hommes d’honneur se lèvent aux moments importants pour donner leur avis »
 Edmund Burke 
    Pourquoi L’Institut des Libertés ?
La bataille des idées a été perdue depuis 30 ans et notre famille politique ose à peine se définir libérale à l’heure où nous écrivons ces lignes. Mais « s’il n’est de richesse que d’hommes »
, il nous appartient alors aujourd’hui d’exploiter ces richesses. Il nous  faut apprendre à mieux travailler, ensemble autour d’idées fondamentales afin de pouvoir à notre tour, proposer des solutions cohérentes et complètes sur une ligne libérale assumée.

Pourquoi un think tank ? 

A gauche, lors de ces dernières élections, la fondation Terra nova, crée en 2008 a démontré avec vigueur qu’il  était possible dans l’opposition de faire collaborer intelligemment des personnalités issues du monde de l’entreprise, de la fonction publique et des milieux associatifs. 

Le Center for Policy Studies (CPS avait été crée en 1974 par Margareth Thatcher et Keith Joseph dans le but affiché de convertir le parti Tory au libéralisme. Alors, pourquoi ne pas à notre tour, tenté de rêver l’impossible (« Think the unthinkable »), toute proportion gardée bien sur ? 
 En pratique, qu’est ce qu’un think tank ?

L’institut des libertés est un fonds de dotation enregistré légalement à la Préfecture de Paris et immatriculé au 17, Square Edouard VII, 75009 Paris.

Au delà de son site internet www.institutdeslibertes.org et de son conseil d’administration (voir plus loin), l’Institut des Libertés (IdL) souhaiterait s’adresser aux : 

· Chefs d’entreprises afin d’apporter une réflexion de société pragmatique et cohérente ;
· Intellectuels prêts à s’investir de façon concrète dans une prise de position affirmée ;
· Aux hommes politiques prêts à sortir de leurs ornières pour défendre les idées libérales ;
· Aux étudiants et libres penseurs de tous bords prêts à s’aguerrir à  la mise en application pratique de la pensée libérale.
Financement  de L’Institut des Libertés

L’institut des libertés  fonctionnera  sur un mode de financement entièrement privé, à l’exclusion donc de toute intervention Etatique. La stratégie de levée de fonds sera donc concentrée sur les particuliers avec comme catégories :
· Les simples membres (dons compris 20 Euros et 100 euros)

· Les membres stratégiques (à partir de 5 000 euros et jusqu’à 10 000 euros)

· Les membres institutionnels et les membres  fondateurs du Conseil (à partir de 10 000 euros et plus)
Exemples de sujets traités par l’Institut des Libertés :

· L’école libre (Décentraliser l’éducation et autonomie des écoles)

· Privatiser les domaines publics en dehors des fonctions régaliennes de L’Etat.
· Repenser la liberté d’expression en pratique (Etude des réseaux de presses)
· Repenser l’Europe de demain (Comment sortir de l’euro en conservant l’Europe)

· Etude de la monnaie et suggestions de sortie de l’euro ;
· La Faillite de L’Etat en pratique ;
Le Conseil d’Administration de L’Institut des Libertés
· Charles Gave, président de l’IdL
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Economiste et financier, Charles Gave s'est fait connaitre du grand public en publiant un essai pamphlétaire en 2001 " Des Lions menés par des ânes "(Éditions Robert Laffont) ou il dénonçait l'Euro et ses fonctionnements monétaires. Son dernier ouvrage "L'Etat est mort, vive l'état" Editions François Bourin 2009 prévoyait la chute de la Grèce et de l'Espagne. Après des études de gestion en France et aux USA,  Charles Gave crée sa première société de conseil en 1974 à Paris (Cecogest) qu’il vend à Axa groupe en 1989. Il crée alors avec son fils Louis, la société Gavekal Research (www.gavekal.com) et Gavekal securities à partir de Hong-Kong dont il est président directeur général. Charles Gave est également membre du conseil d'administration de SCORE. 
· Jean-Jacques Netter , Vice-président de l’IdL                                [image: image3.jpg]



Jean Jacques Netter est diplômé de l’École Supérieure de Commerce de Bordeaux, titulaire d’une licence en droit de l’Université de Paris X. Il a été successivement fondé de pouvoir à la charge Sellier, puis associé chez Nivard Flornoy, Agent de Change. En 1987, il est nommé Executive Director chez Shearson Lehman Brothers à Londres en charge des marchés européens et membre du directoire de Banque Shearson Lehman Brothers à Paris. Après avoir été directeur général associé du Groupe Revenu Français, et membre du directoire de Aerospace Media Publishing à Genève, il a créé en 1996 Concerto et Associés, société de conseil dans les domaines de le bourse et d’internet, puis SelectBourse, broker en ligne, dont il a assuré la présidence jusqu’à l’ absorption du CCF par le Groupe HSBC. Il a été ensuite Head of Strategy de la société de gestion Montpensier Finance.
· Jean-Claude Gruffat    Membre fondateur de L’IdL                 [image: image4.png]



Jean-Claude Gruffat est, depuis avril 2011, en charge de relations globales avec les filiales de grands groupes européens chez CITIGROUP .

Base à New York, il a toutefois une responsabilité globale.

Préalablement de 1998 à 2011, il était directeur général pour la France, également en charge de l’activite Corporate and Investment banking pour la Belgique et le Luxembourg..
Auparavant il a passé plus de 20 ans dans le groupe Banque Indosuez qu’il a quitté en 1998 alors qu’il était Directeur General adjoint et membre du Comité Exécutif 
De 2008 à 2011, il fut président de la chambre de Commerce Américaine en France. 
Il est Gouverneur de l'American Hospital à Paris depuis 2008.

 Jean-Claude Gruffat est titulaire d'un doctorat d'Etat en Droit Public ainsi que d' une Maitrise de Science Politique de l’Université de Lyon. Diplômé de l’Institut d’Etudes Politiques de Lyon,  il a également suivi en 1987 le Stanford Executive Program, GSB, Stanford University, Californie.

· Gérard Buffière, membre fondateur de l’IdL         [image: image5.jpg]



Gérard Buffière, directeur général, Imerys.

© Patrick Sordoillet
Après une carrière industrielle et internationale démarrée en 1969 et passée essentiellement dans les groupes United Technologies et Schlumberger, Gérard Buffière a passé quatorze années à la direction générale d’Imerys devenu pendant cette période le leader mondial des minéraux industriels. Il a quitté la tête de ce groupe en mai 2011, restant à son conseil et son comité stratégique.

Il se concentre maintenant au développement de GyB-Industries, société d’investissements industriels qu’il a créée en 2011, et à ses fonctions de senior advisor des fonds d’investissement Sagard et Ergon Capital.

Gérard Buffière est ancien élève de l’Ecole Polytechnique, (Paris), et Master of Science , Stanford University, Californie.

· Vincent Strauss    Membre fondateur de l’IdL         [image: image6.jpg]



Vincent Strauss est diplômé de l’Ecole des HEC de l’Université de Lausanne et d’un DEA d’Economie (Panthéon Sorbonne). Il a commencé sa carrière en 1978 à la Direction Financière du Crédit Commercial de France avant d’être responsable de la gestion sur les marchés asiatiques à la Banque Indosuez (Paris). Il a été Directeur de la Batif (Groupe Thomson –CSF) avant de rejoindre Comgest en 1994. Il est Président du Directoire du groupe Comgest, une des plus importantes sociétés de gestion indépendantes en France qui gère d’importants portefeuilles pour le compte de grands et prestigieux investisseurs internationaux. Il supervise la gestion sur les zones Asie, Emergents et Global. « Comgest est une société entrepreneuriale mais qui ressemble à une « coopérative ouvrière » en ce sens que le capital est largement réparti entre tous les collaborateurs du groupe »
· Antoine d’Espous  Membre fondateur de l’IdL       [image: image7.jpg]



PDG du groupe Loste 1 400 salariés, 250 millions de chiffre d'affaires, neuf usines. Il crée en 1990, CA Com, un groupe de communication dédié au retail. Composé de 300 personnes, le groupe est présent en France, en Espagne et au Portugal. CA Com a réalisé un chiffre d’affaires de 3 millions d’euros en 2010. 
Antoine d’espous est également membre du comité tEhic présidé par Sophie de Menthon et a participé aux réflexions entrepreneuriales menées par Hervé Novelli sous la présidence Sarkozy.
Lettre du président, Charles Gave
« Chers Amis Libéraux,
  Comme le disait Churchill début 1941, la situation de notre pays est désespérée mais pas sérieuse. 

-La situation est désespérée parce que nos soit disant élites nous ont amené dans une déliquescence tout à fait étonnante de l’Etat dont le peuple leur avait confié la charge.

-La situation n’est pas sérieuse tout simplement parce que réformer l’Etat n’est pas une aussi grande affaire que l’on veut bien le dire même si je serais bien incapable de m’y atteler.  Mon but est de faire de l’Institut des Libertés un lieu d’échanges, de débats et de propositions ouvertes à tous ceux qui comprennent que c’est de la Liberté et de la Liberté seule, que viendront les solutions.
Notre sensibilité, la sensibilité libérale, héritière directe des lumières a été étouffée par la prise de contrôle des institutions culturelles régies par le bonapartisme technocratique (Constitution de la Vème) alliés à ceux du clientélisme (tous partis confondu). J’ai donc décidé de me lancer dans cette nouvelle aventure, après bien d’autres, depuis la Cecogest en 1973, société de recherche sur l’allocation d’actifs en passant par Cursitor management en 1981 société de gestion institutionnelle en Grande Bretagne et aux USA, $ 10 milliards sous gestion et dont j’étais le Chief Investment Officer, toutes deux vendues à Alliance Capital en 1995,et terminant par GaveKal Research et Gavekal Mangement toutes deux à Hong-Kong, fondées en 1999.

Si j’ai un reproche à faire à ma génération des Libéraux Français c’est que nous nous sommes concentrés beaucoup trop sur ce que j’appelle « l’économisme » comme si le libéralisme ne s’intéressait qu’à l’économie. Or le Libéralisme s’intéresse à tout ce qui est humain: société, art, organisation politique, mouvements des idées et bien sur, Economie. Rien de ce qui est humain ne lui est étranger. Le libéralisme n’est ni à gauche, ni à droite, il est pour la liberté individuelle et l’état de droit qui sont tous deux en danger aujourd’hui.

Il s’agit d’un effort de très longue haleine qui devra porter au moins sur les dix ans qui viennent  et mon souhait serait de permettre que le débat d’idées, interrompu depuis trop longtemps en France puisse reprendre dans un lieu qui lui sera exclusivement consacré. Nous parlerons d’économie, certes et nous donnerons tous les chiffres ainsi que les esquisses de solution sur le budget, la part de l’Etat dans l’économie, l’endettement ; nous parlerons également Finance avec les autres membres du Conseil de notre Institut mais aussi Sciences, International et Arts et Littératures si l’actualité le permet. Le seul angle de l’Institut des Libertés sera de tenter de pénétrer le monde de la culture dans toutes ces facettes, tant il est vrai que la Liberté doit être la règle dans tous les domaines depuis l’éducation jusqu’à la santé en passant par les transports, les retraites, la monnaie…Nos concitoyens se sont vus décerveler par un « programme commun » que tout un chacun appelle la pensée unique
Alors, rejoignez-nous ! Contribuez à faire changer cette époque atone et souvenez-vous que, ainsi qu’aimait le rappeler le philosophe et homme politique irlandais Edmund Burke, « Rien de mal ne peut arriver à un pays si les hommes d’honneur se lèvent aux moments importants pour donner leur avis »

Ce moment est arrivé. Soyons prêt.
Amicalement,

Charles Gave
Président de L’Institut des Libertés.
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